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Des parents d’élèves ont bloqué l’accès aux salles de classe vers 8 h 30, lundi, au moment de la rentrée scolaire
à l’école Eustache-Restout, à Caen. - Crédit Ouest-France

Des parents d’élèves de cette école caennaise classée en réseau prioritaire d’éducation ont

bloqué l’accès aux salles de classe, lundi. Ils protestent contre la fermeture d’une classe.

Reportage

« Notre école présente beaucoup de mixité, des élèves sont en difficulté scolaire. Une

fermeture de classe, non, ce n’est pas possible ! » Il est près de 9 h, lundi, dans la cour de

récréation de l’école Eustache-Restout, à Caen. Delphine Fenêtre, maman d’élèves, se fait le

porte-voix des nombreux parents en colère dans cet établissement, situé dans le quartier de La

Grâce-de-Dieu.

Et  pourtant.  À  l’école  Eustache-Restout,  la  rentrée  devrait  être  synonyme  de  réjouissance.

Classée en Réseau prioritaire d’éducation (REP +), l’école est censée bénéficier de LA réforme

scolaire tant attendue en cette rentrée : le dédoublement des classes de CP. Explication de texte 

: en REP +, en cette rentrée, c’est promis, les classes de CP ne regrouperont pas plus de 12

élèves (voire parfois un chouïa de plus) pour permettre une entrée en cours élémentaire dans

les conditions les plus idéales.

L’annonce de fermeture est tombée vendredi

À  Eustache-Restout,  c’était  encore  le  cas  trois  jours  avant  la  rentrée.  Deux  classes  de

maternelle (23 et 25 élèves), une classe de CP avec 14 élèves, une autre de CE1-CE2 avec 19

enfants, une de CE2-CM1 avec 21 éléments et une de CM1-CM2 avec 18 futurs collégiens. Du

grand luxe ! Et puis, patatras.

« Vendredi  (1er septembre), on a appris qu’une fermeture de classe était  envisagée par

l’inspection académique », reprend Delphine Fenêtre. L’équation n’est plus la même avec une



classe en moins : les CP sont intégrés dans une classe à double niveau avec des CE1 pour un

total  de  28  élèves.  L’annonce  tardive  n’est  guère  appréciée.  La  présence  d’un  instituteur

supplémentaire dans toute l’école (ce poste existe depuis plusieurs années à Eustache-Restout)

ne suffit  pas à désamorcer la « bombe ». La fronde des parents d’élèves prend corps en 72

heures.

9 h 15, dans la cour de récréation. Les parents bloquent les accès aux salles de classe. Seuls

les élèves de maternelle rentrent dans l’établissement. En guise de protestation, les cartables

des élèves d’élémentaire jonchent le sol avec des slogans on ne peut plus clair : « Enfants en

colère », « Parents en colère », « Non aux classes surchargées » La banderole positionnée à

l’entrée de l’école avait déjà annoncé la couleur : « Non à la fermeture ».

« Dans  la  journée,  nous  avons  reçu  le  soutien  du  maire  Joël  Bruneau,  de  la  députée

Laurence  Dumont »,  assure  Delphine  Fenêtre.  En  compagnie  d’autres  parents  d’élèves  de

l’école, elle est allée manifester devant la direction académique à Hérouville-Saint-Clair vers 18 

h. C’est à cette heure, que le directeur académique réunissait ces services pour mettre un point

final  à  toutes  ces  négociations  autour  de  fermetures  de  classe  contestées  ou  ouvertures

sollicitées.  Réponses  ce  mercredi.  « S’il  le  faut,  nous  prêts  à  bloquer  l’école »,  prévient

Delphine Fenêtre. Ce ne sera a priori pas nécessaire. Hier, vers 20 h, les syndicats ont assuré

aux parents d’élèves que l’inspection académique avait renoncé à cette fermeture.
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